
Les feux qui dévastent actuelle­
ment les forêts du Michigan sont 
bien de nature à nous inspirer quel 
que appréhension pour ce qui con 
cerne les nôtres. Nous sommes ar­
rivés à la saison où les disciples de 
Saint Hubert feront parler la pou­
dre dans les bois. Ce sont eux qui 
le plus souvent sont les auteurs de 
ces conflagrations qui, hélasl dévas 
tent notre domaine national. Espé­
rons que cette année ils n’auront 
pas de reproche à se faire sous ce 
rapport.

PENSION DEMANDEE— Un jeune 
homme désire avoir une bonne maison de 
pension dans uno famille privée pariant 
bon français. S'adresser à “ S " Bureau 
(lu " Canada. ”

28 août 1880—3insParce qne des pi eg es en sont 
font près Notre-Dame du Sacré-Cœur

Les finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise d'uue notable portion du public, 
annoncent qu’ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Leur calcul 
est do mettre sous l’impression qu’ils ven­
dent à meilleur marché que leurs confrère* 
et qu’il est avantageux d’acheter chez 
eux. En eflet, les personnes crédules, 
animées d’une confiance mal-placée, pa­
tronnent ces magasins, où ehes paient des 
prix exhorbilanis pour les eflets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Ces 

crçants n’ont pas de prix fixes, 
demandes varient suivant le

L’ouverture des classes aura Heu

Mercredi, 1er Septembre 1886
Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 
Cœur, rue Rideau. Les élèves sont priées 
de se présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s'adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, 21 août 1886.
L’EMISSION ÜE PANAM*

TABAC ! TABAC !L’émission des actions de Panama 
a réussi. Le télégraphe nous a 
appris que M de Lessep? avait réussi 
à faire souscrire pour plus de 45 
millions d’obligations nouvelles. M. 
de Lesseps a ses partisans fanati­
ques. Malheureusement ce résultat 
qui prouve à quel point il est mai 
tre de la confiance publique ne 
prouve rien quant au succès final 
de l’opération ; et toutes les objec­
tions que nous avons résumées la 
semaine dernière subsistent en 
entier.

La presse financière spéciale est 
en général fort dure pour la com­
pagnie.

M. Leroy Beaulieu établit dans 
F Economist que ce nouvel emprunt 
n’e-it pas contracté à moins de 
10 °l0 d’intérêt annuel (prime de 
remboursement compris), et qu’avec 
les frais d’émission il est possible 
que l’intérêt ressorte à 11 ou 12 o/o. 
U ajoute que la compagnie qui ne se 
lera procuré ainsi que 45 millions 
?n a, de son propre aveu, besoin de 
30 autres. Il lui faudra donc faire 
m moins deux autres emprunts 
Dialogues à celui-ci, ce qui revient 
i dire que la plus grande partie 
les capitaux empruntés servira 
;out simplement à payer les intérêts 
pendant la période de la construc­
tion. M. Leroy Beaulieu ajoute que 
ians de telles conditions, la ruine 
îst inévitable pour la compagnie 
l’ici un an ou deux. Le canal de 
Suez ne produit que 12 millions 
eize ans après son ouverture etjle 
;anal de Panama exigera rien 
[u’en intérêts une recette de plus 
le vingt millions l 

Nous ne croyons point qu’il faille 
léaespérer pour cela de cette grande 
9uvre internationale; mais nous 
vous peu de confiance dans l’avenir 
lui attend les actionnaires, et nous 
ommes convaincus, avec la ma­
sure partie des spécialiste», que 
i le canal de Panama est ouvert à 
a circulation ce ne sera point par 
a compagnie telle qu’elle est ac- 
uellement constituée.

comm

moins d’inexpérience, ou môme de 
foi, des acheteurs. La preuve: c’est qu’ils 
finit sent le plus souvent par accepter une 
somme bien moindre que celle qu’ils ont 
d’abord déclaré être ce qu’il y a de plus 
raisonnable. D’ailleuis, n'est-il pas fort 
désagréable d’ôtre obligé, sous peine de 
rayer trop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable ? 
Vous ne savez quand arrôt r votre mar­
chandèrent: d'un côté craignant ne i>as 
avoir 
prix; et
de nouveaux débats, Une personne sage 
achètera quelquefois l’article particulier 
dont le bas prix est annoncé, mais nul 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
n’est qu’un attrappo-nigaud pour faciliter 
une augmentation illégitime sur les autres.

Au magasin tenu par le soussigné,il n’y a

plus ou Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire

1-18, rue H lil vu h
Toujours en mains assortiment complet et 

varié de Pipes, Gigars Tabacs, Cigarettes, 
de toute aorte et de toute qualité à aea prix 
déliant la compétion ; M. Desjardins invite 
■es nombreux amie à lui faire une visite, con­
vaincu qu'ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première classe ; 
trois chaises continuellement à la disposition 
dis pratiques. Tout ouvrage fait par des 

riers expérimentés.
fS-MutlNfartlon A toaalS^ 

CH». AHI>IHTN

amené le vendeur à son plus bas 
-.de l’autre côté redoutant l'inutilité

20 août 1886—Gm.

DOWS ALES!
QU’UN SEUL PRIX Une immtnse consignation ale cette bière, 

qui est en si grande renommée, vient d’ôtre 
reçue par les soussignés.pour le comptant et qu’un seul prix pour 

le credit, marqués en chilfres ordinaires. 
Pas de marque secrète.

Les marchandises y sont vendues à aussi 
bas prix que le permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco­
nomique de l’établissement et une grande 
modération dans la recherche du prolil. 
L’encouragement accordé jusqu’aujour 
d’hui à cette maison, par le public, est la 
démonstration de ce qui précède.

MEUBLES.
Plumé. MateliM, 111* A Ressorte, Val*- 

•elle, Vrrrcrie, Ferblautcrle, Bal*, 
terle «le €nl»l»e, Coutellerie, etc.

De Nouvelles Epiceries
do première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

Nances poop lone lee (rollta. 
Jambons, et Langues, Saucis­
sons «le Boulogne, etc.,

Clarels, Cognac, Vin «le 
Porte, Syrop, Vin Sherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de 
d’une qualité supérieure

“ X*S TAHAQOUA”

POELES

E. D. D’Orsonnens, sans ôgal pour aa pureté et aa qualité.

HEBANT
VU-a-vU le Gros Orme

Rue Principale, Hull
N.B.—M. H. Duffy, si bien connu du 

public d'Ottawa par ses connaissances et 
son habileté dans la branche d’épiceries, 
est û notre service. Ses amis le trouveront 
toujours A son poste et plus disposé que 
amais à remplir avec promptitude les com- 

ides qu’ils voudront bien lui ordonnerB. O. «tarant t TRUERSV,
RUE RIDEAU 

Ottawa.137 137
12 août 1886—3m

MAGASIN 1)8 tiSE
AU BON CHAMPAGNE! VINS RT CHERCHES* 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueur* 

tioisies et cigares, vient d’ôtre reçu av 
uuméro 450, rue Sussex, à l'entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, E 
et Gastier, 8t. Julien, Hauttime, B 
Ayala, Chaleau-d’ay, I. H. Mumm, Char 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie 
Glu, en füte et en caisse.

CIGARES de qualités variées, Importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à domicile.

MARCHE!Avis aux Mères —Le Sirop Cal- 
de Madame Winslow devrait 
rs être employé lorsque les 
s font leurs dents. Il soulage

Barton
nation

at uo ouivo ic petit ctic ou uni au i ,
produit un sommeil naturel, 
inquille, en enlevant les douleurs 

l'enfant, et le petit chérubin 
veille aussi frais qu’un bouton 
rose. Ce sirop est agréable au 

ût. Il calme l’enfant, adoucit les 
ncives, chasse toute souffrance, 
ligne les vents, régularise les 
estins, et est le meilleur remède 
inu pour la diarrhée provenant 
t de ce que l’enfant fait ses

Coupons à moitié prix.
Habillements d’enfants moi­

tié prix. .
Toile cirée pour tables, 15 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac­
ture.

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. NlcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884 Un

Montres, Chaînes, 
Colliers Etc

la bouteille. Assurez-vous et 
ridez le “ Sirop Calmant de Ma- 
Winslow,” et n’en prenez pas •J

Condition* comptant. VENDES AOI CONDITIONS 

TRES FAMEES DEPlainte—On ne peut pas tout 
■oir. Un dyspeptique de vieille 
ite se plaint de ce que le remède 
i Dr Sey c’est pas aussi délicieux 
prendre que certaines préparations 
mt il a toujours fait usage. Si ce 
onsieur a en vue de flatter son 
lais, il est bien facile de le faire : 
i confiseurs ne manquent pas. 
iis s’il veut guérir, c’est l’action 
i remède, et non le goût, qu’il doit 
nsidérer. S'il l’avait fait dès le 
mmencement, en prenant un vé- 
able remède, comme le remède 
i Dr Sey, il y a peut être long- 
nps que"sa dyspepsie aurait dispa-

Vn seul pi âx.

SI. par semaine
------PAR------

1

fit Cie„
Montres d’or pour da­

mes, reveil matins, ca­
dres, miroirs, etc.,

vendus à la semaine par

OHEVHIER FRERES

150, 152, 154, rue Sparks.
Act ne lit*

etc..... s
aux maga-

P. G. Guillaume 
455 «Rue Sussex, et Coin des

de & N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

:

:

LE PACIFIQUE ET L’ANGLE 
TERRELE CANADA

L’achè.emjnt du chemin < 
Canadien du Pacifique promt 
voir une influence sur la poli 
européenne.

Le canal de Suez n’étant

Ottawa. 1er Sept. 1886

MAUVAISE FOI
l’Ang'eterre av. c les Indes, le ca

Nous n’avons pas pour habitude net angla;8 ya pouvolr modi6er
de nous occuper des dires de l'ttec- politique à l’égard de l’Egypte 
leur, nous connaissons trop la véra- façon à donner satisfaction aux 
cité de cette feuille, mais il est de térêts de l’Europe en général et 
ces occasions où nous ne pouvons ja prance en particulier, 
nous empêcher de protester contre Pouvant à l’avenir faire des ci 
les rapporis mensongers de cet ces8jon8 du cô'.é de l'Egypte, l'A 
organe. Ainsi, par exemple, dans j[ieierre a pri8 UIle atlitu 
son édition d hier, “ 1 Electeur m0jn8 conciliante dans la quest! 
publiait l’entrefilet suivant : des Nouvelles Hébrides ; une co

“ Les ministres ont tenté de faire munication adressée à la Con fin 
manquer l'ovation que les citoyens 
d’Ottawa ont faite hier soir aux ho­
norables MM. Blake et Mowat. Ils 
s’étalent organisé une contre dé 
monstration au Grand Opéra, an- 
nonçant à son de trompe des dis 
cours de Sir John, de Sir Hector et 
de M. Thompson.

Cet’e tentative a échoué miséra­
blement. Le Rink, où pariaient 
MM. Blake et Mowat, n’était pas 
assez spacieux pour la foule, et les 
ministres ont péroré devant une 
poignée de fidèles.

Les pendards gémissent ce matin 
sur l’étendue de leur échec. ’’

Dans ce petit compte-rendu, il y a 
tout autant de faussetés que de 
mots.

Les milliers de citoyens qui ont 
assisté, lundi soir, à l’assemblée te­
nue à la salle du Grand Opéra, onl 
pu se convaincre que la salle n’é­
tait pas assez spacieuse pour conte 
nir la foule et que, durant certain 
temps, les couloirs mêmes étaient 
encombrés. Le correspondant qui 
a fourni ces note» à Y Electeur sait 
bien qu’elles ne sont pas exactes
mais.....quand on prend du ruban
.......Nous n’irons pas jusqu’à dire
—d’ap-ès le mode de YElecleur— 
que l’assemblée de MM. Blak. et 
Mowat n’était composée que d’une 
poignée de ddèUs, mais nous tenons 
à rectifier les faits sous leur vérita 
ble jour, en faisant ressortir une 
fois de plus la tactique déloyale de 
l’organe rouge de Québec qui, pour 
en arriver à ses fins, ne" regarde à 
rien et fausse la vérité.

11 y avait foule compacte aux 
deux réunions, comme nous le di­
sions dans les compte-rendus parus 
hier dans notre fejiille, mais le fait 
que l’assemblée des chefs libéraux 
avait été annoncée à son de trompe 
et par de larges placards affichés 
sur les places publiques, depuis 
plusieures semaines et que la dé 
monstration en l’honneur de sir 
John n’a été connue qu’à 4 heures 
de l’après-midi le même jour, prou­
ve amplement que le vieux chef 
jouit encore de toute sa popularité 
et possède l’estime générale à Otta­
wa comme ailleurs.

Le Free Press qui a été témoin du 
succès de la démonstration conser- fa 
vatrice, dit avec naïveté que lors­
que la salle eût été ouverte, à 7.30 
heures, il a compté juste, par trois 
fois, 168 personnes présentes ; il 
eut été assez curieux de voir la salle 
remplie avant l’ouverture des portes!
Le confrère, qui est un peu plus 
juste que son compère de Québec, 
ajoute plus loin, qu’à huit heures, 
lors de l’arrivée de sir John, il y 
avait à peu près 1,000 personnes 
présentes. Que YElecleur en prenne 
note ; c’est l’organe libéral d’Ottawa 
dont les rédacteurs étaient à l’Opéra 
qui lui donne le démenti et c’esl, 
croyons-nous, la meilleure réfuta­
tion de sa mauvaise foi bien connue 
d’ailleurs.

à entendre bien clairement aue V, 
titude du cabinet anglais sur ce! 
question est due au fait que l’Ang!

trefois à l’occupation de l’Egypte.

A. Macdonald, lundi soir, à la s 
d’Opéra, a fait nettement ressc 
les avantages politiques et mi ita 
que l’Angleterre attend du Pa 
que Canadien. Catte grande li 
ferrée fait du Canada, a-t-il dit, 
grand pays aux yeux du mo 
entier et particulièrement de 1’ 
gleterre.

Au lieu d'être un embarras p 
l’empire britannique et une sol 
de dangers, le Canada est devi 
d’une grande importance au pi 
de vue militaire pour h mère pal

d’avantage de ce fait à son dera 
voyage en Angleterre. La ro 
actuelle des Indes est pleine 
dangers, mais désormais, les tr

ront être transportées à i 
par la voie du Canada sans 
dre crainte de délai ou de 
Le Pacifique Canadien a aie

sious d’Asie, tout en augmentan 
considérablement les ressource 
commerciales du Canada. Un 
grande partie du commerce entr 
la Chine, le Japon et l’Angleterre 
passera sur le contin nt américaii 
par le chemin de fer du Pacifique 
Lorsqu’il était en Europe, l’hivei 
dernier, sir John a eu des entre 
tiens avec lord Salisbury, au suje 
de l’établissement d’une ligne d< 
paquebots entre la Colombie An 
glaise et Hong Kong. On devai 
construire des steamers capable! 
d’être armés de canons en temps d< 
guerre.

Lorsque lord Salisbury fut ren 
versé, a continué sir John, il laissa 
un mémoire pour son successem

fait «’il fût resté au pouvoir. Les 
élections nouvelle» vont placer à 

tête du gouvernement lord Sa­
lisbury ou lord Hartington. Que 
ce soit l’un ou l’autre, j’ai con­
fiance que les arrangements qui 
ont été faits avec lord Salisbury 
seront menés à bonne fin et qu’une 
flotte de steamers sera construite 
aussitôt que possible pour faire le 
service sur l’océan Pacifique. Le 
Canada s’enrichira du commerce 
de la Chine et du Japon, et d’un 
autre côté, le gouvernement cana­
dien compte s'aboucher avec les 
agents généraux des colonies d’Aus­
tralie afin d’établir un courant com­
mercial entre ce pays et le Canada.

AWUonlim
Des ouvriers sont occupés ce ma­

tin à poser de nouveaux trottoirs 
sua le pont des Sapeurs Les piéton» 
profiteront de cette amélioration, 
car à cet endroit, le» jours de pluie, 
la boue s’amassait en quantité en 
conséquence du peu d’élévation du 
trottoir.

Le Lieut.-colonel Kirkpatrick, 
président de la “Dominion Rifle 
Association,” est arrivé de King­
ston, hier.

y

ÇA ET LA
Le gouvernement d'Ontario a no­

tifié toutes les parties intéressées 
dans l’annexion de New Eding. 
burgh, à Ottawa, de se trouver à 
Toronto le 10 septembre pour argu­
menter la question devant le secré­
taire provincial.

sa Sir Charles Tupper est arrivé 
de samedi matin par le “ Parisian ", 
m- Contrairement à ce que certains 
de journaux onl annoncé, sir A. P. Ca­

ron n'a pas fait la traversée avec sir 
in Charles Tupper; il ne sera de re- 
n tour que sur la fin de cette semaine.

on Pas mauvaise celle-là qui est 
n- rapportée par un journal de Win- 
>n- nipeg.—fendant un examen dans 
is- une Haute Ecole d’Ontario, un 
oe élève venant de Parkhill donna la 
it réponse suivante à ^examinateur 
■te qui lui demandait qu’était sir Wal 
e- ter Scott:—Un célèbre romancier 
u écossais qui fui mis à mort par Riel.

La Gazelle Officielle a publié der­
nièrement la charte d’incurpora- 
lion de la société de colonisation 
du lac Témiscamingue, dans la 
quelle sont largement intéressés le 
prince Bonaparte Wyse, M. Onésime 
Reclus et plusieurs de leurs amis. 
La charte est accordée à la requête 
de Mgr Duhamel, archevêque d'Ot­
tawa.

Madame la marquise de Lan»- 
downe, accompagnée de lord Ed­
mond Filzmaurice, a visité la sec­
tion canadienne de l’Exposition ; 
sous la conduite de sir Charles 
Tcrpper, elle a fait un examen mi­
nutieux des objets exposés et a 
exprimé sa grande satisfaction à 
plusieurs reprises.

La nomination des candidats à 
Ilaldimand, pour la Chambre des 
communes a lieu aujourd’hui. Hal- 
dimand a toujours appartenu au 
parti libéral. La dernière fois, il 
lui donnait 131 de majorité. La 
votation se fera la prochaine fois 
sur les nouvelles listes électorales 
qui contiennent les noms de 125 
sauvages comme électeurs.

Par décision de Son Excellence 
le gouverneur général du Canada, 
M Emile Girouard, administrateur 
du Paris-Canada, a reçu une repro­
duction de la médaille frappée il 
y a quelques années en commémo­
ration de la confédération des colo 
nies de l’Amérique britannique du 
Nord.

Ou se rappelle que pareille dis­
tinction avait été accordée Tannée 
dernière à M. le curé Labelle, au 
cours de sa mission en France. Nos 
félicitations au nouveau titulaire.

NOTES COMMERCIALES

Une lettre de Panama à la Presse 
Associée .dit qu’il y a 
rumeurs en circulation par rapport 
au canal et bien qu’un message par d. 
le cable ait été reçu de M. Lesseps « 
au nom des directeurs, dans lequel dJ 
il déclare de nouveau que le canal m 
sera terminé en 1889, on entretient 
très généralement des doutes à ce 
sujet et la confiance dans le succès 
définitif du projet sous la direction j ' 
de la compagnie actuelle n’a pas “ 
augmenté. „° co

La Colombie Anglaise continue r'' 
d’importer la farine américaine, 
mais cette pratique semble vouloir 161 
se discontinuer en faveur de la fa ru 
rine de Manitoba. On se demande, 
et avec raison, ce qui empêcherait 
la Colombie Anglaise de construire 
des moulins et faire la farine elle- téc 
même avec du blé de sa propre pro- tio 
duction ? En effet, la réalisation de Se 
la chose ne demande qu’un peu sir 
d’esprit d’entreprise. Dans tous les 
cas, il faudra bien en venir là tôt 
ou tard ; alors oourauoi attendre ? ru

diverses

un»

LE CANADA Première insertion, par ligne.
Totales Jours.
Troie fois par h toxine

Une fois la semaine.................

Avis de Naissance, Marias» eu Décès SS

.HJ»Hu­ ila.
... MS 
... M»

Hour six mole. 
Pour quatre mois. U»

, M»
Edition Hebdomadaire.
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